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I - Activités GADIS 2004 
 

Les activités 2004 ont été focalisées sur notre 
programme de micro-investissement d’amélioration 
des conditions initiales de travail des volontaires et 
d’auto promotion de nos unités d’aides au 
développement des villages et hameaux. 
 

1. Les appuis du bureau de 
coordination ont porté sur l’évaluation et 
l’exécution des projets 2004 et ont défini les 
actions puis les coûts des réalisations 2005. 
Les résumés des activités, les résultats par 
objectif et par localité sont décrits ici et 
appuyés par les images. 
Un état annuel des besoins vitaux de 
subsistances du groupe en fonction de la 
réalité du terrain est élaboré. Il sera mis à jour 
régulièrement suivant les variations des coûts 
et de nos capacités d’actions à venir. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Une séance d’étude évaluation des projets par le 
bureau de coordination. 

 
2. Les appuis des unités locales de 
développement 2004 ont augmenté les 
capacités gestion et d’action des 5 initiatives 
des hameaux, et villages de GADIS en 

difficulté. Les différents projets appuyés ont été: 
 
1. L’aide mutuelle des membres du groupe, 
2. L’auto promotion scolaire des hameaux et 

villages sans écoles. 
3. L’auto promotion sanitaire des hameaux et 

villages sans unité de santé. 
4. Le reboisement des villages et hameaux. 
5. L’appui à l’élevage domestique 
 
Le travail de base reste toujours la mobilisation 
des moyens locaux (volontaires d’aides locales, 
habitants des localités en question, les matériaux locaux); 
des moyens techniques (les études de projet les 
formateurs, les conseillers), et des moyens financiers 
ou frais d’exécution des projets (achat matériaux ou 
équipements complémentaires, déplacements, aides 
diverses). 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Une séance de mobilisation des habitants en difficulté 
dans leurs hameaux 

 
La finalité de ses activités est l’exécution des 
travaux d’amélioration des conditions initiales 
au programme 2004 et les appuis à l’auto 
promotion des unités  des  hameaux et villages 
dans un rapport d’aides mutuelles. 

3. Les appuis des unités d’aides 
mutuelles   
Tous les montants sont en franc CFA 
 
a) Unité de kpalimé 
2 667 770 investis auprès de 173 membres au 
cours des années antérieures et le montant de  
18 400 en caisse ont été suivis de février 2004 à 
décembre 2004.  
L’effet de ce travail est: 
- Le niveau des épargnes des membres 
passe de 1 092 200 à 1 352 690 soit un 
accroissement de 260 490. 
- Le nombre des membres passe de 173 à 
214 soit une augmentation 41 personnes. 
- Le montant  mobilisé localement est de 
5 721 550 dont 4 368 860 de remboursement du 
capital du groupe et 1 352 690 d'épargne des 
membres. Ce montant à été complété avec une 
somme de 1 346 000 grâce aux apports des amis 
de GADIS. 
Le niveau des investissements est dès lors porté 
à 7 067 550 et la marge brute crée à 436 886. 
 
b) Unité de notsé. 
20 membres ont bénéficié des appuis. Le 
remboursement à bien évolué en début d’année. 
La majorité n’arrivait plus à respecter le 
calendrier défini dans le contrat vers la fin de 
l’année.  
- Le montant des amortissements de la 
période est de 1 192 600, les épargnes des 
membres sont évaluées à 94 600 et le 
réinvestissement à suivre à partir de janvier 
2005 sont de 1 253 650  
 
Ces activités ont engendré des résultats. 
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4. Résultats et impacts 2004  
Les activités GADIS ont en effet amélioré les 
conditions initiales de vie économique et sociale 
des membres du groupe. 
 
D’abord, les enfants en âge de scolarisation 
des hameaux au nombre de 69 à Tagbadza, 60 
à kpédiké, 65 à alati-atidomé/lété (au total 195 
enfants) auront à parcourir, (faut il qu’ils aient 
encore le courage), au moins 16 km par jour 
pour avoir les mêmes éducations ; ou n’iront 
pas du tout à l’école à cause du problème 
d’éloignement et des intempéries sur les pistes 
(soleil, pluie, reptiles, etc.) 
 
Ensuite, 270 patients, 23 femmes enceintes 
dans le village de dzatékpé auront aussi des 
difficultés a se faire soigner ou accompagner 
pour également des raisons de distance. 
 
De plus, 234 membres (à majorité femmes) 
n’auraient pas des appuis financiers grâce à un 
système d’aide mutuelle à taux faible  (10% 
l’an)  avec  un  capital  de 8 321 200 réinvesti 
et à suivre pour son remboursement à partir de 
2005. Ce système garantit une auto promotion 
et une autogestion des activités génératrices de 
revenus des membres.  
 
Mieux encore, 3 500 pieds d’eucalyptus, 150 
pieds de manguiers et 1 000 pieds de tecks ne 
seraient pas mis en terre pour un reboisement 
du terroir. 
 
Enfin, nos unités d’auto promotion des 
hameaux et des villages en difficultés restent un 
espoir d’amélioration des conditions de vie 
pour plus de 10 000 habitants environ des 
localités partenaires de GADIS. 

II - Les appuis des unités 
d’auto promotion des 
hameaux et des villages 
membres de GADIS. 
 
Pour permettre à nos lecteurs de suivre 
l’évolution d’année en année de nos petits 
projets de développement local, nous avons 
joint à cette synthèse un détaille  des résultats 
par organe d’appuis spécifique et par hameau ou 
village comme les années passées. 
 

1. Unité d’auto promotion scolaire 
du hameau Tagbadza 
Les 2 volontaires d’aide locale de GADIS et 2 
enseignants de la fonction publique ont encore 
encadré 69 enfants en âge de scolarisation de 
CP1 au CM2. 43 sont passés en classe 
supérieure (5 admis (100%) à l’examen  
national du certificat de fin d’étude du 
premier degré)  quittent le village pour le 
secondaire),  18 redoublent et 8 ont abandonné 
pour des raisons non avouées  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Voici un groupe de jeunes et enfants scolarisés dans le 
hameau. 

 

Sur les 61 élèves qui ont composé, 39 ont pu 
payer leur scolarité de 1 800 chacun, les parents 
de 22 autres ont promis régler leurs parts dès le 
payement de leur coton vendu depuis la saison 
précédente. 
 
 
 La mutuelle scolaire issue des travaux manuels 
des enfants est de 7 200. Le totale des recettes 
générées par l’école est de 77 400. 
Elles ont servi à satisfaire en partis les besoins 
vitaux de l’école. 
 
 
Cet apport encore insuffisant a été complété par 
les aides des amis de GADIS 2004 et une main 
d’œuvre locale non spécialisée dans les travaux 
de construction de la première salle de classe de 
7 m sur 5,5 m dans le hameau. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Construction de la première salle de classe en dur du 

hameau 
 
 
 

 



 5 /18

 
Les triplets yemdoubouam, yemdoubé, et 

yemtsablé de la famille  Lamboni. 

2. Unité d’auto promotion scolaire 
et de reboisement du hameau  
kpédiké. 
L’arrivée du troisième volontaire a permis de 
scolariser 60 enfants de CP1 au CE1 dans le 
hameau. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
La scolarité est fixée à 900 pour les filles et a 
1 500 pour les garçons. Les parents ont payé 
25 000. GADIS a complété avec 115 000 pour 
la prise en charge des volontaires. 
Le problème de manque de hangars scolaires 
couverts en tôle et de point d’eau restent sans 
solution. 
Un volontaires s’est occupé des activités de 
reboisement de 4,5 ha. 3500 pieds d’eucalyptus, 150 
pieds de manguiers, 1 000 pieds de tecks ont été mis en 
terre. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

. 

3. Unité d’auto promotion scolaire 
du hameau Atidomé/Lété 
 
65 enfants ont été scolarisés dans le hameau par 
3 volontaires d’aide locale GADIS  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Une scolarité fixée à 1500 par élève a permis de 
mobiliser 28 000 complété avec 164 000 par 
GADIS grâce aux aides des amis 2004 pour la 
prise en charge des volontaires et la fabrication 
de 10 bancs-pupitres 
 
 

4. Unités d’auto promotion sanitaire 
du village Djatékpé, et du hameau 
Toxomé  
Les soins de santé primaires ont commencé dans 
la zone de Djatékpé depuis mars 2004 Une 
matrone volontaire d’aide locale GADIS à 
soigné 270 patients, accompagné 23 femmes 
enceintes. 20 ont accouché normalement dans le 
hameau, il y a même eu un triplet, ce qui porte 
le nombre de nouveau-nés à 22. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Trois (3) grossesses pathologiques, évacuées à 
l’hôpital préfectoral de Notsé à temps, ont été 
aussi  sauvées. 
Cette unité, grâce à ses activités (consultations, 
soins, vente de médicament) à généré 581 200 F 
CFA réinvestis dans la pharmacie.  
Les efforts d’amélioration des conditions 
initiales 2004 ont été l’achat de quelques  
matériels médicaux, la construction d’1 citerne 
d’une capacité de 9m3 5, de 3 latrines, 2 
douches pour les malades, d’1 cuisine pour la 
matrone et d’une plaque d’identification. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Les enfants de l’école du hameau KPEDIKE 

Unité de reboisement de KPEDIKE  

Les enfants et volontaires de  l’école du 
hameau Atidome-Lete

 
La citerne de Djatékpé en 2004 
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   3 latrines et 2 douches  de Djatékpé en 2004 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
La plaque d’identification de l’unité de Djatékpé 
 
 

 
 
Le volontaire d’aide locale à la réalisation de 
nos projets de santé des hameaux a suivi un 
stage de formation a la polyclinique de kpalimé. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le volontaire assistant aux malades est suivi par ses 
formatrices lors de son stage 

 
 
III - Besoin vital de 
subsistance du groupe. 
 

Pour exécuter son plan d’appui socio-économique, le 
groupe a mis en place une équipe d’appui qui doit se 
rendre dans les villages pour mobiliser et 
accompagner les volontaires jusqu’à leur autonomie. 
 

Chaque responsable, travaillant à temps plein avec 
les membres devra parcourir en moyenne 10 000 km 
par an (à 0,2 € le kilomètre) et à besoin d’un 
équipement et d’une rémunération permanente qui 
devrait être au minimum égale à celui d’un instituteur 
de village (306 € /personne/mois). 
Nos besoins en matières premières, en matériaux et 
en main d’œuvres qualifiées pour exécution nos 
projets spécifiques d’implantation et d’exploitation 
des unités ont fait l’objets d’une étude détaillée à 
base de notre réalité sur le terrain par notre bureau 
de coordination.  
 
Actuellement, nos besoins financiers sont estimés à 
hauteur de 45 900€  par an et repartis comme suit. 
 
13 800 € pour la réalisation des petits travaux 
d’implantation des unités d’amélioration des 
conditions de vie des villages, 
 
12 200 € pour assurer un minimum de soutien à 
l’auto promotion des nos membres petits producteurs 
ruraux. 
 
9 600 € pour favoriser l’exploitation de nos unités 
villageoises, 
 
6 900 € pour permettre la survie des membres de 
l’équipe d’appui GADIS, 
 
3 400 € pour exécuter les tâches de coordination.  
 
Ces besoins constituent un minimum 
nécessaire à mettre à jours suivant les 
variations des coûts sur le marché et nos 
capacités d’action au profit des efforts 
fournis dans la d’amélioration des conditions 
de vie des habitants des villages et hameaux 
du milieu. 

 


